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2ï8 SJ!.A;o;CE Il\; 2(\ !liAI 1905. 
Le limbe cotylédonaire était relié par un court pétiole, de 
structure anatomique normale, à une gaine très volumineuse (g) 
dans la<tuelle le système libéra-ligneux du pétiole se divisait 
insensiblement en deux cercles tlistincts correspondant chacun 
à une plantule. 
De cette gaine commune s'échappaient à l'extérieur de nom-
breuses racines (R) et tleux IJOurgeons (F) se trouvant sensible-
ment l'un et l'autre au mème starle de développement et entourés 
chacun d'une ligule prop1·e (l). 
Je pense que l'on doit attribuer la présence de ces tleux 
plantules à un cas de polyemhryonie véritable. C'est,. à ma 
connaissance, la première fois que ce fait est signalé chez le 
Jlusa Ense:e et en général dans le genre .ilfusa. 
Par contre, des cas scmhlables ont été observés par divers 
autem·s 1 chez d'autres Monocotylédones. 
J'ai eu moi-mùme l'occasion d'observer récemment 2 une 
graine de Pùwng(t patula lll. contenant un seul cotylédon et 
deux plantules et une rn·aine de Phœnix canariensis Uort. pos-
sédant deux plantules et ,}eux cotylédons. 
Lecture est donnée par M. Lutz de la notice biogmphique 
qm suit : 
Notice biographique sur André Songeon, 
PAR:\!. A. CJIABEHT. 
:\1. Andrt' So~GEo:v, l'un des doyens des botanistes français, est <h'<"t'dé 
à Chambéry le lS avril ·1903, figé de près de 'luatre-vingts an,;; il y était 
né le 8 mai 18:W. 
Un grand album de plantes sèche~ richement relié, ayant UJ)partenu 
pwbabl<>ment il lïmpératrice Joséphine, lui fut donné à l'<îge de ~ept ans, 
par tm ancif'n jardinier de la :\llùmaison nommé Bincaz, et déeida de sa 
1. 11.\L~TED BYRO:\ ( 1'm'l'eya, 1, 190J\ a ol1sené un grain de Blé qui a 
donné deux plantes, dont une, plus gr•'le, a donné deux épis mai~ pas de 
fruit. -A. SCIIRENK. Teratological Notes 1Bllll. Torrey lJol. Club, vol. 21, 
H;'J•, V· 22t}-22i'- :" Deux graines ,le :\laïs ont montrù chacune deux 
embryons, chac·un complet ». 
2. C. L. G.\TJN. Quelques cas de PolyPtnhryonie chez plusieurs espèces 
ùe Palmiers (Hec ur: génèl'ale de lJotallirJIII'. T . .\YI!, 1 no:i, p. 00). 
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A. Cli.\BEIIT. - ~OTICE BIOGI\APHIQUE St.:l\ A~ 1)1\l~ SO:'iGEO:'i. 2i9 
voeation botanique. ll ne cessait tle le feuilleter, et dès qu'il pouvait 
s'ét"lwpper, tout jeune, il allait parcourir les bois et les pmi ries et en 
rapportait des moissous de plante~ vivantes. Destiné il la hantrue, il fut 
emoyé il Paris dans la banque Jlillt't-Will; mais la Yie de bureau, les 
chiffres, le mouvement de Paris ne pouvaient lui faire oublier la flm·e et 
les belles montag-nes de la Savoie .. \ se~ demande~ réitérées de retout', 
~ou père opposait un reftts a!J,.;olu. L'examen des magnilittues colle.ctionR 
de plantes t•m·oyées des lnùes au J\uséum par Jacquemont décida le 
jeune homme à abamlonne1· bt·usqtwment sa carrière. Un beau jour, H 
t·evint à l'inqn·ovh;te à Cltamht\ry et déclara à l'les parents étonnés que 
désormais il s'occupt•rait dn botanique. La ferme volonté du pi•re dut 
t•éder ù celle plus ferme du jeune homme, sa position de fortune lui pet·-
mettant de suivre ses gotits de prédilection. 
Au début il se lia avec plusieurs jeunes naturalistes (Ille le hasat·d 
avait réunis à Chambéry, notammt>nt avec !\!. Eugène PERRIER DE LA 
lhnm: qni fut sou fidi>le eollaborateur et avec qui il publia bientflt sun 
premin travail 1 : l11dicatiuu J,, IJilelquP.~ 1Jlantes nottvdlcs, l'ares ou 
critiques, suioir:s d'une i'tmtlt! dt• la .~l'r:liorJ Thylaeite:; du gen1'e Gentiana. 
Ci1111 ans plus tard, ils firent pamltre nue Note sur des plrrntes nou-
oelles ou JICU COJmues de ln :•;avoir?, n" J ~. 
André So~GEO:\' n'a jamais (Iuitté la SaYoie et c'est elle, surtout dans sa 
parlie mél'idionale, (!ll'il a explorée dllt'ant sa vie. Ce ne fut pas sans en 
épl'!lllYe.t' tjuelque regret, dans ses jeunes années. Le somenir des plantes 
de l'Inde de Jaequemont, la vue de celles récoltées en Espagne et en 
Orient par lloissier, etc., lui avaient inspiré le plus violent désir de mar-
cher sur les tt·aces de res savants voyageurs. Mais ici la Yolonté du pilre 
ue lléchit pas; jamaia il ne voulut lui domwr les moy!' liS d'explon•r les 
eoutrées non enl'ore visitées pat· le~ !Jotanistt>s, et So:\'GEON dut ,.;e homer 
aux montagnes de son pa)'S natal. Il le fit awc succès. Lors de la session 
extraordinait'e de nott'e Socidé à Chambt~ry, en 1~63, il présenta en col-
lalHiration avec ~1. PEitttiEil un tnlYail qui fit ~~poque : A pct('U sur lrl 
distrihut ioil des CSJJr)ces vi!,'}r!toles dans les Alpes de Savoie 3, 
Le~ auteurs y établissaient sur des bases certaines la différence de 
Yt'gétation des .\.Ipes cakaü·es et de::l .\Ipes granitiques. 
Ces 1'tudes furent di~s lors poursuiYies par SoxGEn~ avee un ûle 
jamais démenti. ll a travaillé pendant pri~s d'un demi-siècle à une flore 
des Alpes occidentales, soit ùes Alpe~ calcaires dans laquelle il décrivait 
avec un soin pm'liculiet· l'évolution des organes vt'gétatifs de chaqw• 
1. lJullctins de la Société d'Hi.~toire nrrturdle de sacoie, LS:i4. 
:!. BtLI.oT, Archice., de la flore tl•: Fi'itnce d d'.-11/emuyne, J 8i.i!l. 
:1. lln/l. soc. bot. Fr., 1:%3. 
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280 ~(:A~C(,; IH; ~6 )!Al 1905. 
espèce tpt'il nmit pu ohsel'vel'. Qu'est deyenu cet ouvrage? il n'en a t'té 
retroU\é ttn'une très faible pm·tie. L'auteur, dans les demiers mois de 
,-a vie, pal'aît s'être laisst' aller· au découragement et l'a dt'tl'Uit en même 
temps •tue son étude sur l'E.~Jir!ce, sur laquelle il avait une idée originale, 
en même temps que sou traYail sm les Roses, une de ses études de 
prt~dilection. les Hoses qu'il connaissait si bien et pour lesquelles il avait 
trou...-é une dassification fondée sur un caracti~re resté inaperçu. La perte 
de ct•s travaux est regrettable au plus haut point, SoNGEO:-< ayant pr·ofon-
lit'nwnt neust~ t·es questions et se prt'occupant peu des tiH'ories en 
vogue. :\lais c't'tait un homme d'une extrême modestie; il n'aimait pas 
à publier d il a laissé intidites, notamment sur les H'gétaux mict·oseo-
piques, des dt'couvertes qu'il me faisait constater et liUi n'étaient faites 
et publit'es par d'autres que plusieurs mois et même plusieurs annt'es 
plus tard. li a encore publié en collaboration avec 1\f. PERRIEll u~ LA 
BATHIE une iV'ote sw· dr.s Jilantes nou1JI~lles ou peu connues de la 
Savoie' et une :Yole sw· quelques pla11tes nouvelles ou ·intél'essantes de 
la Savoie et des zwys voisins~. 
Enfin SoNGEO:'l a fait paraltre en •·ollaboration avec moi les HeJ·bm·i-
srttions fiU.c envil·ons de Chamhéi'!J 3 , tmmil non terminé. Notre liaison, 
scellée par de nombreuses ex1'11l'~ions dans les Alpes de la Savoie, a 
ùnré plu,.; d'un demi sii•cle, et e'est awc la plu~ profonde douleur IJU'avec 
lie nombreux amis, je l'ai accompa,~:;·né ù sa dernière demeure. 
D'un tempérament ealme et froid, d'une instruction variée et tl'ès 
étenùm~. dout\ d'une faeulté ll'obsermtion peu eornmune, SoNGEO:'i n'était 
jamais ~atisfait de ses travaux. La t'ectitude de son jugement, la sùreté 
de ses relations, la loyauté de son camcti~re, sa modestie exagérée, son 
labem de bénédictin continué silendeusement pendant près de soixante ans 
et anéanti presque en entier· I[Uand il sentit la vie se retirer de lui, en 
ont l'ait un homme à pat't, et comme je l'ai dit sur sa tombe, « un homme 
des temps aueiens oublié dans le nott·e ! '' 
Tt'oi~ plantes portent son nom : un Euphmsia du Piémont, un 
Hhiaantlws et un Campanulll des montagnes de la Savoie. 
l\1. Lutz donne lecture de la communication qui suit 
1. B.\ YOux, Gt.:ICII.\RT ct P.\YOT in JJillvtiu (IKGii.:. 
2. Liu//. llci'IJ. 1Jui88Ù:r, iiJ\J.}. 
:l. lJu/1. ::loc. llist 1wt. de Savoie, 18\JI.i. 
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